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i . a d i s p a r i t i o n d e l a « V r a i e F r a n c * ». — La Vraie 
liinrc annonce vendredi mal in qu 'e l le publ ie ra le 30 
ju in I T I ' li,mi .-••il dernier n u m é r o et s ' e x i r i m e ainsi en 
l- le d 'un long art iele : 

• Il lui i-l.ul d aniioiioei elle-même cette nouvelle parce 
•loVIk •-t sùreqne Ions, ami . cl adversaires, lui rendront et 
lenoiftnaRt qu'ella ajoaqu'au dernier jour défendu Hdelement 
<i f Miieuitut sa foi religtoase, ses principes sociaux et|>olili-
II ' -. un elle bien rempli sa mis-ion et qu'elle laissera enlin 

un soavemi honoré. 
nie cenvre de dévouement et de généra­

les hommes qui Pont soutenu oui droit à la reconnais-
Dous rroirions man-iuei i nos devons enveis en \ et 

rn re r s nos Itdèles abonnés si n o n - n e leur rendions pas, en 
quelque sorte, un compta cêaéral de notre action, si, pr••- de 
notre lin, non* ne retracions pas, en un résumé rapide, l'his­
toire de nos v nfl-«n années d'existence. 

• l imant celle longue p. liotle, la l'roie é'rancc a été -onvinl. 
presqni lonjonrs, du •••le des Tainens : mais rl 'e sait, elle 
-eut, elle est -"re ane, malgr.- Iin-u. ••••-. ce» luttes ont été 
m de- et ^lortru-e-. « lueu ne nous coin in.m le l'.i- de rainera, 
mais de combattre », disait Louis Vuuillui. N ms n o u s obéi à 

n n u n o s l lent, no i- avons combattu •!'• toutes nos forée-, 
lie notre une. et notre rotouM ne - e - t jamais lassée, 

n a j a s » » lérhi. même naaad le poids des tristesses a été 
1res I •! .nu H .11 ...ulfeit, i i n 'avon. pas été a n » 
Mes. nous avons a r l e . nous car l o i , ,. ..r d'u lompt iMcs, 
• 1 immni telles esperanci -. 

« L'a joarnal e t on peu comme an val-seau il" tmerre uni 
subit des i- un , ii !, évite di - écueils. remoate ou suit de» • m 
rants en même temps qu'il échange îles eoui>s avec l'ennemi 
notre JOUI n u va -"tutu er, mais avant qu'il disparaisse, nous 

ns relire lotie livre de route et tout d'abord hisseï une 
dernière fois notre pavillon, le Itxer, l e c k m e r a u grand nrâl 

iluei d preme salut, l'.e lut un noble drapeau qui 
a m a n mérité de sedcplovei au soleil d un jour de victoire. 

I • I • '!• / • ••,•• i toujours s e m les saintes et |u-l 
les d< lueu. de la palrieet de la liberté elle n 'a j • mais 

eu qu un seul but, la di llvrance de ! à me [raueaise, la n aau 
ration de l • l • im • rhretiann» • 

Aptè t avot i fait i" rapide bistoriotM «tel évenen en ls 
poli t iques qu sa aonl succède en France dejiuis vmgt-
cui ' i ai .s , la i ra ie Vranct t e rmine ainsi : 

Non M nu ères di 11 presse, h - amis qui 
nous ont preie jusquau dernier nioment •ooeours vrai-
ment I cl ni-.i les abversaues qui u'ont point 
t i i an i" envers nous; ils savent bien eux-mêmes 
que m ittu k • kl • I, usai que non, n'avons 
point, sans uni absolue nécessité, at taqué les personnes nous 

, irfois éprouvé des entiments d'indignation qoe nous 
avons exprimés avei véhémence, mail nous n'avons ïamais 
été ni injurieux, ai violent nos haines ont été non contre des 
hommes, mais cont iedes idées qui nous croyons faiu 
pi ni • Ire moi II ll« • a la patrie. 

Iian- celle 'uite cootrr le mal, nous n'avons pa, été vain-
qneurs, que ceux qui vont après non- continuel I i iiili.it 
soient plus ln>ui"ux que s, qu'ils cootnbui il pai : . gi , ,e 
de Un n a conserver, a taire vivre, a sauver h rrauct Ci l 
notre MMinail le (du.-aident, notre VUBU le plussiacére. 

t i n » n f a n t n o y é « L i l l e . — Jeudi ver; qua t re heuret 
rie l 'apn s inidi, des enfants jouaient sui r o c a l t a f qui 
COtrdn.ll ait r ana l de l'Are au nnnl d 'Amour, rue des I l ,u j 
c t ter i lorsque le pelit ll.-iny Uapool , à; ' : de huit ans 
perdi t I équi l ibre et tomba a l'eae). 

I u ui.irehaiid forain, Aagnj te Pille, se pi ipila . l ins 
le canal pour porter soeoara a l 'enfant, n a,s le cou ran t 
t rès f"it a cet endroi t para lysa se* «Hiuvemcnia. l u 
ln.ircli.in I de pottSOB, Victor l i e ro i i l i u \ , - j l i a l ' e u 
et r amena Tille sur la barge. Il plongea i u -u i le A plu 
m u r s repr ises , mais il M put •técoavrii le c a d a v r e du 
pauvre enfai i l . 

Cata< ci fut eniin relire par • • batelier après une 
deini heure de refueretwa 

' M* Werqa in et de MM. Uelesalle, Debierre, l l anool in , 
adjoints, qui prennent place sur le banc , placé der r i è re 
la ba r re . 

A la barre ont pris place Me Mtllerand, du ba r reau de 
l 'ar is , représentant la vil le do Lille ; Me Decroix, avocat 
de i l . ' t r a m e L'Host, e n t r e p r e n e u r : Mo basqu tu repré­
sente M. l iery Legrand. 

Les défenseurs p rennen t success ivement la parole. 
L'alTaircesl mise eu dél ibéré . 

MIMES DE JARDI\S * » gftggjg 
. l i a i s o n exclusivement f r a n ç a i s e . P r e u v e s o f f e r t e s à q u i c o n q u e e n c l o u t e 

1 5 , 4 7 , 4 0 , r u e 
r V u t i o n a l e , L i l l e 
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\ n S é n a t . — La séance de vendredi a ete remplie tout 
entière par la discussion du budget de la gendarmerie. Ce 
budget a été voté à l'unanimité des membres présents moins 

4 ons . f i I î l e s i i r - r r c s é a n t a L i l l e . — Sûmes du iijuin. 
Présidence de M. le colonel l'eueI. directeur du génie. — Mi-

ni-tére public : M. Abert, lieutenant, substitut. 
Jn-epli Vautrera, 2e canomiier servant au 15e d'artillei ie,de 

-erlioii à l'intérieur en temps de paix. IJeux ans de prison. — 
Ucfen-eui M' Valendurq. 

Alphonse Coppin, -e sapeur-mineur au le génie, désertion à 
l'inleneui en tenir- de paix. Deux ans de prison. Iiefen-eur : 
M- Sanlenw. 

Florin a tiepierk. 2e sapeur -mineur au 3e génie, désertion 
a l'intérieur eu temps de paix. Deux an- de prison. Défenseur : 
M- Moiliei. 

Louis liOdry, sold.tt au 
Ici nui eu temps de paix 
H< llcnllct. 

Auguste Couvreur, soldat au »3e d'infanterie, vol au preju 
dire d'un militaire.lieux ans de prison. — Défenseur : i l ' lier 

François Stéphane, détenu à la 
e n . I.T-CI mon volontaire d'une 
— Iieleu-eii: . >1< l an t e rne . ; 

h la le du fort lias. 
literie.Acquitta 

I n b r i l l a n t Tait il a r s 
Congo qui vient de parvenu 

t ' o n e o . - Le courrier du 
lonce la prise de 

llëdTaf par les troupes du commandant i.lmlt'ii. 
Itedjaf est une ville située au bord du Nil qui possède un 

beau port sur ce Meuve. C'est la seule place forte du la pin 
vinre equatoriale. 

Les troupes de l'Etat v ont pris trois canons et une srande 
piaiitiie de inanit ions. 'des drapeaux, des sabre-, des revol­
vers, plus de TOO fusils perfectionnés, deux magasins rempli 
• l a rmes de munitions et de vivres, I 
de nombreux troupeaax. 

Les populations des et 
d'être délivrées du joug des Madlnstes. Mlles ont fait leur .-...-

a q u e s t i o n <l<-8 a s s u r a n c e s c o n t r e let* a c c i d e n t s 
l a n i l e t o n o e i l s u p é r i e u r i lu t r a s a i l . — Le Cou-- 1 

de la ville et 

irons se sont montrées heureuses 

neerts et Spet 'Ci: 
R o n b a l x . — I.c concert de l'Harmonie Saint-Loni*. 
L'II ii m ••nie. sa int-Louis offrira un concert à ses meiu 

Près lu oratrea le dieaausclie i7 ju in , à cinq heures , 
dans son local de la rue Saint Antoine prolougoe. 

X touba lx . — La Foarée eu , devai t avo i r lieu, chez 
\l. Carlo- Cuvel le , a u r a lieu I". d i m a n c h e il j u i n , chez 
Mme veu e Devengaet , e.-tatninet de la C j looue , r u e de 
la L i s , a l , l ioiibaix. 

F a n f a r e d e t r o m p e t t e s l e s « G a r a n t s d u N o r d », d e 
R o u b a l z . — La fanfare de t rompet tes tes Entants du 
Sord. d" Roaba ix , sous la direct ion de M. Alphonse 
Hos-chai l . donne ra d in iauche prochain , -27 ju in , un R-aml 
• o n e r i , i cinq heures du so;r. à Coyghem fBelgique) 
Dimanche, dépar t du local ver» «ne h e u r e e t demie de 
l 'après-midi (e ran le l euue ) . La r o m m i s s i n a compte sur 
l ' exac t i lu l e do tous les sociétaires ei su r tou t â l 'heure 

Toufnei-a. — ('» concert de bienfaisance. — Dimanche 
pnichaui l 'Association amicale des anc ieps é levés don­
nera, l iaai une des salles du l'école des ganc ins , un g rand 
CIIIICI r t au héuélice des élevés uéxessilettx. La m u s i q u e 
munic ipale de la c o m m u n e et le Cercle d r a m a t i q u e « Mo-

Hoabatx, p ré le rnut leur Rracienx concou r s . 
Ile leti 

u l c i p a l i l . 
qui est donnée sous l i s auspice 

era su iv ie d 'unn br i l lan te t o m b o l a . 
de la mu 

d e . _ . 
supérieur du travail vient enlin de voter des résolutions sui la 
.|ue-iion des assurances contre les accidents. Ses délibérations, 
toujours 1res calmes et courtoises, ou la grosse question des 
as-nuances contre les accidents a été, durant de iiouibicu-cs 
séances, tournée et retournée |iar des sociologues, des grands 
industriels, des ouvriers d'élite, de liant- fonctionnaires, su i s 
préoccupation aucune de parti, au simple poml de vue écono­
mique et pratique, ont été 1res remarq .. . . ont été tre 

Gomme conclusion des débats, le 
sur ces ti ois questions de principe 

I j La [aute lourde exclut-elle la 
•i- L'assurancesera-t elle obligatoire'.' 
Devra-t elle être nécessairement rcaliseï 

corporations ouvrières, les mutualités, I 
-\steiiie de l i .se.'/"-assurance pourront-ils 
réalisation de l'assurance: eu d'autres 1er; 
1 assurance recourir forcément a l'Etat, oi 
le choix de l'a.'SUrOBT 1 

Sui la première question, l'assemblée 
unanimité, pi.uioi.ee négativement, cl a 
• pieul. qui l y aurait lieu a n paiall n ili 
lourde. 

L'obligation de l 'assuranc. a • le otee 
et i absle.nions, celles de MM. V..I-C M.. 
triel de il.n lemout. et Van I qellle 
sont partisans de l'assuran. 

I était appelé à vote 

ation de l'accident 1 

de la form'i 
Enlin, la liberté dans le rli 

vole sur la troisième quesliu 
Le triple vole a fait fane 

assurances devant le Couse 
tournait un peu sur place. 

I " ' 

Le Cu c i l • 
piincipes ' l i 

i n i i l e i 
Il se r éun i i , , 

Tourna i . 
fi'.mç-iiï. — I n. 

au mai P 
•!•• M pr, • u ! 

t jn a » " l d e h t | a t . t l l e . - Vendredi mat in M. Iiir.istne 
Soaeber a c i . u x passait, d a m sa vottnr. • 
v a n d r . quai de la Dasse Dci'i'e. Tout a coup . b ranca rd ! 
Ou véhicule se rompi ren t et i l . Derasine eut la j im l i 
prise en t re le m a r d i , pied et un quar t i e r du vi • • I . I en 
est résul te quelques eoatBaloas peu j r » « 

U n e d i s t i n c t i o n h o n o r i f i q u e . — Sous ;•; •• ;i us • n-
M. ' ,cn . v u s l , . f \ ic , président du conseil d i n i q u e . i 
l a .pa ro i - se saint Michel, vient d 'e l le non eue va e 
dans l 'ordre de sa int Urégoin le ' r and . 

I i l l i i i i i i i l • ->ri i - i l i o i i i i . l , l i - l . i l l i - Audit ne, du 
•<-<•<: |i . . . juin tH97. l ' iesnl. i r e de H. M \ n n \ . 
vice-président . - i \ HOMME OUI H I V I I I . I X E IEMMI M . 
%r. i i.u M m • "i n il . Jean Laboussc , j . i ans , lisse-
rand a H.'Ubaix, c .muait depuis p las ieurs années nue 
femiiie l 'hi lonieue i iavuine, avec laquel le il a véCB a.ss. / 
long temps . 

U \ a Iro.s mois envi ron une broai l le su rv in t en t r e les 
deux ind iv idus . 

LabsMSM la qui l la la issant , parait-il , que lques objets 
de peu dé valeur qu'il ne v o u a i t pas empor t e r . 

l 'b i loni 'm- Davome, se t r o a v a n t dans le besoin, vendu 
ces objets délaissés p m r un franc. Or, le i l mai dernier , 
Lahousse vint quai de iiami J:», a l ' appar tement de cette 
feiniiie. pour les lui réc lamer ou du moins s'en faire re 
me t t r e la valenr.Celle-el refusa: une discussion s'engagea 
a la sni le de laquel le Lahousse par t i t en colère. (Juel 
ques instant-, après , vers une heure et donne , il rencon 
Ira la femme rue Saint Maurice: sur son refus de re| iron 
ilre la vie c o m m u n e il saisit uu cou leau et lui en porta 
neuf coups tr<s violents, l 'hilntni ne Davoine tomba bai 
po lans son sang . 

Le meur t r i e r fut a r ré le quelques ins tan l s après p u la 
Indice . il prétendi t avoir agi dans uu m o m e n t de co-
l .re 

Les h | 6 s s a r e s d e la ma lLeurcuse femme sont i io rnh les 
c inq ont po i l " a la n u q u e et c'est mirac le que la mor t 
M - n s,ut pas s il vu', les q u a t r e a u t r s coups on t porté 
A la main , l 'h i lonieue Davoine ayan t i n i t i a c l i v e i n e n t levé 
la m un pour se protéger , n n des c inps de couteau a 
t r a v i r s e la m a m droi le do (.art en pa t. 

«c lae l lemenl la blessée est à |ieu prés ré tab l ie : « n i a 
moins il est cer ta in qu 'e l lo ne pou r r a p lus so servi r di 
sa main droi le , les nerfs et les musc les a y a n t été sec-
IlonUés de sorte iue, les doigts ne peuvent p lus se pl ier . 
Jean L A S X H U M M I condamne m dix hui t mois d 'emprison­
n e m e n t . 

l ' s l i ' l ...i ' . . \ Il I REFUSAIT • I NI-, i.llopt; •> le 17 mal 
dern ie r , au cabaret Uosman, rue Varie, à Croix, Léon 
Dehaizieax. I l aus , cordoiiti ier, a Crois., n 'a n t u t rouve 
de mieux à (aire que de frapper v io l emment le caharc 
l ier et la caba r r l i é re . cette dern iè re a é té ma lade pendant 
une qu inza ine de j o u r s . Il faut d i re que Debaizieux était 
en état comple t d i v r e s s o . Cela lui r appor t e i mois de 
prison et ', f r .d ' amende . 

\ i i iiiMiET DRMIIUIELAIIIE, ruo .Neuve, à I t ouba ix , les 
frères Heurt et ' ieorges D ava ieu t pris des c o n s o m m a 
lions qu ' i l s refusaient de payer . La cabare t i é re aver t i t 
a lors M. Calonue , sous brigadier de police, qui vint avec 
l i ' j e u t Montonier . 

\ u l i u d o se ca lmer , nos deux ivrognes ou t r agè ren t 
les agen t s . Condui ts au poste, ils furent mis au violon : 
l 'un d ' eux , dans sa fureur , a ab îmé les gamel les et les 
c o u v e r t u r e s qu i s'y t rouva i en t . S u j o u r s de pr ison avec 
l 'appl icat ion de la Herenger et .'i fr. d ' amende à Henri 
U . . . ; vingt jou r s et ù fr. à Cuorgej D . . . 

L i s i I IN-I ..u'KM;ES ne i.'i WIKSSK. — plus ieurs ind iv idus 
passaient d i m a n c h e dern ier vers J heures du soir dans 
la r ue de Home ; ils é ta ieu t en complet étal d ' ivresse. 
L'alcool e«t m a u v a i s conse i l l e r , ils t rouvè ren t a lors spt 
r i tue l d ' envoyer des pierres dans les ca r r eaux de .Mme 
Vandelbttke qui b a b t e au n u m é r o gtî. 

l ieux de - a u t e u r s de ce fait furent a r rê tés grâce à 
nn loin un. I r e d e n c Lecomle. Ce son t E m i l e Decay père, 
19 ans et Casimir Allard, il a n s , jou rna l i e r à Hou lu ix 
qui sont condamnes chacun A deux mois do prison et 
c inq francs d ' amende . 

Un m - n i nsr sA MKHE.— Le in mai de rn ie r , Léopold 
Millescamps, 19 ans , cha rpen t i e r à Wat t re los , ren l ra i t 
chez lui à 2 heures du mat in ap rès s 'être a m u s é toute 
la soirée. Sa m i r e l 'envoyai t coucher après que lques 
observat ions , 
^ l ^ l endema in ma l in , i l i l l escamps se pla igni t de son 
lui en re lusa i t . il leva la main sur elle et ' la î r a p p a ' à 
p lus ieurs r ep r i s e : , i midi m ê m e scène et Mme il i l les­
c a m p s reçut f >rce coups de poing 

Il parai t que ce j eune h o m m e a l 'habi tude d e b a t l r e sa 
n,ère il ava i t ob tenu la loi Itérengei' eu 18'.i:i également 
pour des coups et b lessures portés à ses p a r e n t s . Le tri 
huilai lui inllige qua t r e mois de pr ison. 

foi n rAIM i'.\'E H N M : I UICI: . - c 'es t lui qui le dit 
du moins — Oscar Hoelandt a pris le por to-monnaie de 
il . Joseph Mercier, cabare t ie r , à Roaba ix . Le Tr ibunal ne 
par tage pas ce l te opinion et m o n t r e sa toute confiance 
daus la probité de Roelandt , qui a dans son passé force 
c o n d a m u a t i o n s , eu le c o n d a m n a n t a 2 mois de pr i son . 

I \ « l ' i s c II'AHIKI . - Camille Vaiidevelde, âge du 10 
a n s , é ta i t domes t ique de fe rme à \ euv i l l e -eu -Fe r r . i n i . 
Renvoyé le mal in du 12 mai par sou pa t ron , il est r evenu 
a mid i , s ' e n in t rodui t dans la c h a m b r e d 'un de ses au 
i l é u s col lègues . Augus te Dewael, et lui a dérobe ses 
f i le t s : le préjudice causé est éva lué à 80 francs e n v i r o n . 
Vand' velde a [iris la fuilo et toc les le» recherches faites 
pour le r e t rouve r sout restées va ines , i juntre mois de 
pr ison lui sout octroyées jiar défau t . 

An MI\ I . s H V U S U . — \ n g e e Vanl iou t te , vol de vêle­
m e n t s au préjudice de Célina Vefrotd, r ue Colber t à 
Tourcoing , un m ns de prison. — Charles Vergaebe, vol, 
v ing t j o u r s . - Paul Boudry , q u a r a n t e j ou r s , et Gus tave 
Boudry , n n mois pour violences et b r i s de c lô tu re A Nen-
v i l l e - cu - t e r r a in . - Et ienne Uivys inf rac t ion A u n 
a r r ' le d ' expa l s ioa , q u a r a n t e j o u r s . — Le il juiD, Denis 
V a n d a m m e . v i u g t u n a u s , t isserand à l l a l lu in , a o u t r a g é 
l 'agent Mruuiti et s'est rebellé con t re lu i . Vingt j o u r s 
de p r t s o u . 

T o u r c o i n g . — 
leruel le i l é c a t e n 
que de la place Tli 
su ivan ts : 

I Allegro, \ \ \ : 
varié i clarinet'i 
inai ' l ie. Janin JauP 
Loin de Miel, polka. 
dispo-il lu oubli 

PETITE CORRESPOMDANCh 
. lui. — Le bras dloit. 
ecieur oâêééu. - I" Ecole 
coing : -" Méthode Duplov 
u ries, l loubiiv. 
et. f nui ; i- lia tirage par an. 
,. i ioi / ie/ .s . vhe.ss z-vous a M. le secrètair 
de \ "Ii e commune, qui vous renseignera u ce .> 

\ Pecq. Polies et à Moen, communes be'ges. 
. I . Non. 
i // . /:'... Non. 
*k»ff *.— Voyez l'employé du bureau dej renseig 

td i M. le Sec • 1 . 1 1 : de la 

c i i u i s i ' s d e j a r d i n . G A L E R I E S L I L L O I S E S . 
111)10 'iJ3.3d 

R E P R O D U I S E Z ! / ' ' « " • ' , déteins, affiches, 
a v e o l ' E x p é d i t i f . Plusieurs couleurs en un tirage. 

-- P. L A R U E , 13, n i e N a t i o n a l e , L i l l e . 2 1 1 W — 4 : 1 3 3 S 
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45, 47, 49, rue Nationale, LILLE 

CHAPEAUX DE PAILLE 
do Feutre et en tous genres 

p o u r l l i M i i m p s i «•• K n f a i i t M 

t ' o n n e i l d e l » r é r e c l u r e . - La question de lu Porte 
•U l'artt. n Lille. — Vendredi , à d e u x h e u r e s , est venn 
d e v a n t le Conseil de préfecture , le procès i n t en t é par 
M. Oranie L'Host, en t r ep reneu r , cont re la vi l le de Li l le , 
en pa iement d 'une s o m m e de p lus de cent mil le francs 
qui Ini est encore due pour les I r a v a u x de r e s t au ra t ion 
d e la Por te de Par i s . 

L ' admin i s t ra t ion munic ipa le ac tue l le a, d a n s nne 
séance t e n u e l'an dern ie r , refusé le pa iement de cel te 
s o m m e en déc la ran t a M. Drame L'Host qu'i l devai t s'a 
d res se r à l ' anc ienne munic ipa l i té , représentée parM.Géry 
Legrand , r e sponsab le de ces dépenses pu isqu 'e l les c o n s ­
t i t uen t u n dépassemen t du crédi t voté par le Conseil 
m u n i c i p a l . 

M. Oranie L'Host, s ans ou t re r dans ces dé ta i l s , n ' en a 
Pas mo ins a t t a q u é la vi l le , personniuéo par l ' admin i s -
t ra l iou . Kt celle-ci , à sou tour , a fait a lo r s ass igner SI. 
rjéri L -g raod en ga ran t i e . 

Vers d e u x h e u r e s , les cu r i eux c o m m e n c e n t à en t r e r 
dans la sal le du Couseil de p r é f e c t u r e ; i l s son t peu nom­
breux , M- Millerand e n t r e b ientô t accompagné de 

C Y C L I J S T E i S ! 

V o u s a m e z b e a u é t u d i e r l es c a t a l o g u e s o u v i s i t e r 
les m a g a s i n s d e t o u t e s les m a r q u e s d e c y c l e s d u 
m o n d e ! r i e n n e v a u t G L A D I A T O R . 11 v o u s f a u t m o n t e r 
la b i c y c l e t t e f r a n ç a i s e q u i n e c r a i n t p a s d ' a l l e r af­
f r o n t e r la l u t t e a v e c les eons lTUct tona é t r a n g è r e s , l a 
b y c l e t t e (îLADiATOfiqui t r i o m p h e p a r t o u t p a r c e q u ' e l l e 
es t la m e i l l e u r e . P a s s e z chez M. D U P I R E , à R o u l j a i x , 
a g e n t a u t o r i s é d e G L A D I A T O K p o u r la r é g i o n e t v o u s 
s e r e z c o n v a i n c u s d e la . s u p é r i o r i t é d e s b i c y c l e t t e j 
G L A D I A T O R . 43iL'ti 

VIN DE MALAGA AU QUINQUINA 
D E L A P H A R M A C I E D E L A B A E R E 

l<«» l i t r s » : t f r . ( v e r r e n o n c o m p r i s ) 

LES PILULES SAVONNEUSES BOISSY 
Sont les -' nies qui. s'émulsionnant dans l'intestin, purgent 

doucement sans coliques et par conséquent -ans fatigue pour 
cal organe. 

I . a b o i l e 'i f r . 
DEPOT: Pharmac ie IH- . I .AI IAEHE, SI, r ue d ' I n k e r m a n n 

de la pieimi'ie picrie du inoniiin.-.-: i 
n à la nii-iii'iie des -aidais fianeais. Celte cérémonie aura 
le ', juillet prochain. Le comité exécutif s', si iicquis puni 

-' inre le iMiii'niiis de la musique municipale de 
:ée par M. Hun ta (ne . 

;• !:• i't demie apu-—midi, aura lieu la réception à 
• a s èlè é t rauaér t par les membres du comité el 

le- Itas-em s-Ki'Ianeuis. A qualie hetties. rec.'p-
Iti'itel-de-Ville par l 'administration euniinu-

IKielle 

i imcipale de Wattrelos donnera ensuite, vers 
i demie, un erand concert au l 'air. Noos en 
'iiraminc ultérieurement. 

i laies est ainsi lixe : réservées, un franc, les 
N demi-place al receviont an billet de lombola; 
e il unes ou t ' . j i c , contre la remise d'un billal 

quet de Bruxelli 

l l l e l i td! • 

de tr 

i de i'uur 
vail.' îêË 

détenus H. Califlce, a«é de cinqiianle-liois ans r'réson, 

i envoyés a r'iimlinont a la suite d'ébranlement du cerveau, 

i:!ilï;;:r/;!rV;,:.'v;^tr;;;;:.̂ V .̂iv;;.,eiAï:-:v ™ — -
D'après le« indication-des habitants d e l à localité qui les 

m rencontres, les Uni- évadés onl pris la roule de Uruxclies. 

^ f i ^ ^ r ' r ^ i m l ^ c ^ ^ 
race affaire. — Lu charcutier d'Evregmes, lldebert Utilpliens, 
t inculpé d'une alTaue de mieiirs. La victime est une jeune 

' boltignies. Les débats de cette affaire ont eu lieu i ax mois do prisas] et à cinq i 

ri 11 
buis-clos. 

Iiolpliens a été roudam 
d'interdiction de ses droits civil. 

C o u r l r a i . — l'etede ti Jeunesse catholique. - Nous appre 
n .ns de source certaine que pour des motifs spéciaux, Inde 

ateurs cette fèli 
et appor te raa regain 

atlli'liques de jeunrs 

P'-ndanls de la bonne vi .I . nte de: 
gui itovait avoir lieu dimanche prochi 
decoa raxee l «Je vitalité aux société 
gens, est conlremaiitlec 

T r i b u n a l <l<» I " i n s t a n c e «le C o u r t r a î . — L'expro­
priait OH (ha Petite* Halles, ' i re chambre civile). — l u e tr«us-
action est intervenue entre la ville et les propriùtaires pour 
mettre lia aux réclamations eu ce qui concerne les demati-

— âme chambre eoneeli. 
gnste Wittebroot, ouvrier 
cette inculpation; le tribun 

^ - Même 

anelle. — Coup» el blessures. — An 
agricole a Lom trat. venait son 

il le condamne à uu moi 3 de |»ri 

N O R D 
L e s é l e c t i o n s d e R o a e n d a e l a u C o n s e i l d E t a t — 

Le Conseil d 'E ta l (section t empora i r e d u c o n t e n t i e u x ) 
s 'occupe au jourd 'hu i de la requê te présentée par MM. 
M'ss ' l i r e t Halinn cont re un a r r ê l é , eu da te du :i ju i l le t 
M a , par lequel le Conseil de préfec ture du d é p a r t e m e n t 
lu Nord a rejeté leur pro tes ta t ion c o n t r e les é lec t ions 
ihauic ipales qui on t eu lieu le :î mai I8W, dans la com­
m u n e de I toseudael , prés de l l u n k e r q u e . 

Lo r appor t eu r de cet te affaire est M. Cour to is . M. Arr i -
viére occupe le siecje d u unu i s t é re publ ic et MM. de 
rUmel e t Lesago son t les avoca ts de MM. Mcsselier el 
t t abon . 

V a l e n c l e n n e a . — Vnt lettre de Mot l'archevêque de 
Cambrai aux Valenciennois. — Mgr Souuois vu m d'a­
dresser à M. l ' a rcb ipré l re de Va lenc ienuesuue le t t re dans 
laquel le il fait par t de l ' impression inoub l i ab le qne lui 
Haine du Saint Cordon. 

Il envoie « à la bonne vi l le de Valeuciennes les félici­
t a t ions les p lus s incères et les p lu s cha leureuses .» 

U n h o m m e n o y é & F o n r m l e a . — Jeudi m a l i n vers 
huit heu res , M. Kernaud i lonil lon, S?é de t r eu te - t ro i s 
ans , s 'était r e u d u à IKtang-dos-Moi i ies p o u r se ba igner , 
i juelques minu t e s après ê t re en t r é d a n s l 'eau, le mal­
h e u r e u x d i sparu t et tou tes les recherches faites pour le 
r e t rouve r d e m e u r è r e n t va ines . 

bou i l lon était mar ié et père de trois en fan t s . 

U n I n c i d e n t à D o u a i . — lians l 'Edke IMmiiêie*, U. 
Kd. lielpit ava i t , sans n o m m e r personne , par lé de pillage 
daus la section des t r a v a u x m u n i c i p a u x . Le mai re de 
Honai a d e m a n d é à M. lielpit de préciser , mais celui-ci s'y 
est refusé, tout eu m a i n t e n a n t ce qu'i l avai t éc r i t . 

\«>H r«-pr<-s.entaiil-s a u l ' a r l e m c i i t . — Voici comment 
-e sont repartis les votes des députés du Nord à la séance de 
jeudi, dans les scrutins : .Sur l 'amendement de M Cadet à l'ar­
ticle i du projet de loi portant prorogation du privilège oc la 
Manque de France, ainsi conçu 

n Les opérations de la Manque consistent : î- a escompter les 
lettres de changes agricoles, les bons hypothécaires el autres 
effets a ordre émanant d u n e banque centrale agricole ou de 
banques régionales, contrôlées par l'Etat,et dont I échéance ne 
pourra excéder six mois.» 

mit volé pour : MM. Iiefontaiiie, (iiicsde, Sever 
Ont vote roiilie: MM.lioudenoot, Carpeutiei-liisbourg Coclun 

Coget. Iiausette, Dion. Evrard Ehez, Kanien, Cuillain liuille-
min, Le Cavrian, Lemire, Lepei. Loyer, Michau, de Montalrm 
berl, l'Iichon. 

La Chambre a rejeté jiar 300 voix coutre Ht , 
L e o r l m e t e R a i m b a u c o u r t , — La freodirmerie a 

a r r ê t é vendredi , c o m m e a u t e u r p r é s u m é du c r i m e de 
Haimbaucour t , u n n o m m é Alexand re Mouilliez, âgé de 
vingt-sept a n s , qui t rava i l la i t depuis u n e dizaine de 
jour s d a n s u n e ferme a u x e n v i r o n s de r ' aumou t . c e t 
ind iv idu éta i t en é ta t d ' iv resse a u m o m e n t de son a r res ­
t a t i o n . 

asESJLaca-K^xjE! 
A l a < hai i i l i r r - — L'interpellation de M. l'abbé llaens sur 

les pen-ions ouvrières a absorbe la majeure partie de la séance 
de vendredi. 

M. l'abbé Daens s'est plaint de l'animosité qu'on lui témoi­
gnait à la Chambre; il n'a fait, dit-il, que rappeler au gouver­
nement des promesses qu'il avait faites depuis lon"temps 
Il a demande a la Chambre d'activer l'élaboration des lois 
ouvrières. 

Adroite, MM. de Brocqiicville. Helleputte, Coremansont pro­
nonce des discours, et la clôture ayant été prononcée, l o rd ' e 
du joui de M. Woeste a été vote avec uu amendement de M 
Coremaus exprimant le vieu de voir la question des pensions 
onvrieres résolues au cours de la proeimm > session 

fa i t -va lent .i Louis Verme.eie, marcclial-ferraut 
a Courtraî. uni amende de i.'i francs. 

— Des bles.-urcs par imprudence étalant imputées a Léon 
Laperre. marchand de fiuits à Coin Irai: l 'amende qu'il re I 
est de 50 fr. 

— là jours de prison |iour coups et uno amende légère pour 
vol sont prononces contie Arnaud Vaudaele, boucher a 
Iteckeni. 

Hnplure de ban. — Hc ce chef. Henri Ihsschop, détenu à 
Courtraî, s'entend infliger nn emprisonnement de li mots. 

Ivresse. ~ L'ivresse publique avec la compagne ordinaire : 
outrages aux agents, amené au banc dé la prévention Pauline 
Windcls. ménagère à Mouscron. Cela lui fait pour coui|ite huit 
jours de prison et 2'i fr. d'amende et tu fr. d 'amende ou deux 
jours de prison. 

Pour Ivresse aussi et menaces a u \ gendarmes à francs 
et 2H francs d'amende à Clovis Leveugle, ouvrier de fabrique 
i Mouscron. 

Bri.i de clôture. — Telles charges pes; 
Jenberghe, ouvrier agricole à Lacrwe. ! 
par un emprisonnement de huit joins. 

— Mêmes charges valent une amende de a.1 fr. a Abdou 
Verschure, aide-maçon à Neuville-en-Ferram. 

M o u s c r o n . — L'od'jsxce d'un voiiageur « pied. — Nos lec­
teurs ont encore présent à la mémoire le récit du voyage à 
pied de Mouscron •) Lourdes,aller et retour,fait par un homme 
inesque impotent nommé Ileuri Leroy, demeurant sentier du 
Moulin, à Mouscron. 

Il y a quinze JOUIS,Lerov décida de faire à pied le pèlerinage 
de Jérusalem. 

Après s'être muni de certilicats délivres par des piètres et 
ées religieux comme pour son précèdent voyage, il se mit en 
route vers Bruxelles. 

Huit jours plus tard, un avis arrivait à I Hôtel de Ville de 
Mouscroii.avisant l 'administration communale que Leroy avait 
été arréle pour vagabondage à Assche et condamné pour uu 
temps indéterminé à être interne a la maison de reluge de 
Woi tel. 

M o i i l - à - l CIIY — Comme nous l'avons annoncé dans les 
premiers jours de cette semaine, la procession qui devait clô­
turer l'octave en l'honneur de saint Antoine de Padoue, n'a 
pu, par suite du mauvais temps, suivre sou itinéraire habi­
tuel. 

Nous rappelons a nos lecteurs que ceite cérémonie qui at t i re 
Imites les années de nombreux étrangers, aura Peu demain 
dimanche, â l'issue de la grand messe, celehiee a neuf heures 
et demie. 

I . a u w e . — Un nni/c inconr.n retire de lu Lac. — Vendredi 
matin, des ouvriers au lui ont aperçu, eu arri» oui à leui tia-
vail, le corps d'un homme llottaut presqu'à la surface et qu'ils 
retirèrent sur la rive. 

Personne n'a reconnu le noyé: après les constatations par la 
gendarmerie de Meinu, il a été transporté à la morgue de la 
commune. 

Il parait âgé de 65 à i'sM ans ; il n 'avait comme vêtements 
qu'une chemise eu toile de Vichy et uu pantalon à lignes, ra­
piécé. 

I .p i lpç rhpm. — l ne farce'ini tuuine mal. — l 'n cultivateur 
de LcJcghem, M. Arnaud li. . . , étant entre a l'estaminet Evrard 
Verstraete, avai t mis dans sa poche un poite-monnait que la 
quaît dan- i'i',ii'."iliii're"'jVu''cè";M'ix '-',,'',','-'',ï,',' >'II'."I'U'K'C. 'AïiSn'S èl'lc 
revint, elle accusa sa servante de l'avoir volée: celle-ci, pour 
se diseul per, nomma le cultivateur, qu'on alla trouver et qui 
nia tout d'abord. Enlin. il Unit |iar avouer qu'il n 'avait voulu 
faire qu'une farce; mais on dit que la somme n'était rilus 
intacte. 

Plainte a été portée a la gendarm 
dénouement devant le tr ibunal de il 

A x i s . — Los b u r e a u x d e r e n a e i g n e m e n U e t 
a n n o n c e s d u Journal de Rov.baix s u i t f e r m e s l e s 
• l i i nanch i ' s ut jours ; f é r i é * . 

SPORTS ATHLÉTIQUES 
I t a t ' i n g < l u b t t o u u a i t t i e u 

Nos lecteurs n 'on t cer tes pas oubl ié la sp lend ide vic­
toire q u e le Raciug-Club Houtialsicn r e m p o r t a de h a u t e 
main au mois de février de rn ie r , dans u n ma tch de 
foot-ball joué à Paris cont re la fameuse équipe du Ra-
cing Club de France . C°.tte victoire c lassai t no t re j eune 
c l u b au tout p remier r ang des équipes françaises de 
foot-ball . A la saison de f o o t b a l l a succédé celle de 
courses à pied; el d a n s ce sport encore , le II. C. l t . a 
vou lu se ma in ten i r à la hau teu r du renom qu'i l s 'était 
acquis au foot-ball. 

Aussi celte société a t-elle décidé d9 p rendre part a u x 
c h a m p i o n n a t s de f r anco qui do ivent se cou r i r demain 
i l i n a n c h e à l 'aris su r la pisle du Kacing-Club de France 
C'est la première fois depuis la foinlali"'i de i't ' .S.K.S.A. 
la g rande associat ion qui ieg : l l ' ama teu r i sme en Franco, 
que la province sera l epréseu tée daus les c h a m p i o n n a t s 
de F r a n c e . 

Notre concitoyen Jean Cat teau .dout nous avons en tou t 
dernière inc iC, lors do la sp lendide fêle de l 'Omnium 
Houbi is len , la bonne fortnuo d 'apprécier les ra res qua­
lités dan* 'a cuur.-e de loo mètres et d.iiis son match 
contra u n vélo, a été choisi pour défendre les cou leu r s 
du lt. C. K. dans le C h a m p i o n n a t de 190 ni. Depuis cet te 
br i l lan te n-uniiui de f i l . I I . , !.i forme de notre coureur 
s'est encore sens ib lement amél iorée ; et dans une dern iè re 
séance d ' r i i ln i i i ienieni , mercredi dern ie r , nous l 'avons 
vu fournir trois esssais successifs sur 100 m. qui ont été 
I s C s e n m nus de 11 ' 3|S. Ceci est certes de hou an au­
gure pour le résu l ta t de :a lu t te qu'i l a i . ra à sou ten i r 
con t re l 'élite des coureur s tels que C a n n e r , champion 
de fratic- ' , li M \ l loudr t , Pe lé- , champion IUD3, F n n c h . 
Uurol iel , e .c . 

Cert' s, pour qui s 'occupe un peu de pédes l r ian i sme, 
on peut pieviiir que not re R t c i u g m e a a u r a a s 'employer 
a fue l pain r e m p o r t e r la victoire con t re de tels adver 
s a i n s El lueu que n e , una issan t les r e m a r q u a b l e s qua­
lité* a a CatlMU, nous n 'osons es | iérer pour lui la victoire 
l iua 'e , bien que. nous soyons persuadés , s ans acculen ' 
toutefois, le voir bien figurer dans la l inale, ap r è s avoi r 
t r iomphé déjà dans sa série e1. sa demi l i i u l e . 

H nous re.sie a féliciter le lt. C. H. de cel le m a r c h e eu 
a v a n t que ce j eune e l u b u ' a J a m a i s ces-é de su ivre depuis 
se l'Oii'liiion : el souha i tons en 1 e r - u a n i , qu» J Cal 
leau.i >• -i 'iil • - |ue t i r ,uo - ;ii"iii l« nota» u .ivii 
pas lu i" ..-;-ez j . td i.iee de - , ra i l" . i 

y,i, que -ii i ,e i ' s n lU l d celle .i . i ' •, r eu ' 
uye ili'lêcUe l ' a m i ' Cl l i t i n . i ad i . . f ; . s s e 
Terrasse . 

CHRONIQUE VÉLOCIPÉDIQUE 

MORIN -- P4RLBY - HOUBEN 
au Vélodrome Roubaisien 

Plus nous app rochons du j o d r du g r a u d ma tch , p l u s 
les espr i ts se su rexc i t en t . Ces ' , qu ' en effet, à la veil le du 
Grand Prix de P a n s , celto lu t le de trois des h o m m e s qui 
par leur lorme ac lue l ie , accaparen t l 'a t tent ion du monde 
cycliste tout en t ie r , présente la plus i ut" ri -so ac tua l i t é . Ce 
beau m a t c h possède en o u l n un ca rac tè re > b * o l u m ; u t 
iu t e rna t ioua i , car il r éun i t les i rois u a l o i i a l i l é s qui p u 
vent pré tendre à la première place dans le ey lis ne. 

MORIN' n'esl-il pas le l y p j de f a l h è!e-cyi:'iste, n'esl-il 
pas le erjnreiir préféré t 

Les Roabals ien i qui l 'ont t an t applaudi nu» pu app ré 
cier à fond ce merve i l l eux s p r i n t e r ; ils v i v e n t ions 
quel formidable effort il est suscept ib le de fourni r ; en­
tre, au t r e s promesses , ils o n t encore d a n s les y e u x ce 
dern ie r lonr ex t r ao rd ina i r e OU il liait i l , l 'an d e r n i e r , 
l 'Anglais Chinn , qui paraissail à tous avoir gagné ! Il est 
Français de plus et notrn a m o u i - p r o p r e se (liait à j u s t e 
t i t re ' a ' sa 'uer en lui le roi des Spr in ters , d ' a u t a n t p lu s 
que le publ ic a é té a b s o l u m e n t conqu is par son a l l u r e 
affable et exempte de toute p r é t en t ion . 

HoL'BtN est aussi déjà venu à l î r i b i i x , et sans y l i n I -
1er ex t ra iriliitiiiremeiit. Il f in i l 'avouer , i, • c o u r e u r bru­
xel lois , qui eu t seul l ' honneur de vaincre Ziu i ' i i e r raano , 
doit la m i j eu r - part ie de s i s moyens à sou incomparab le 
énerg ie . C'est un l u t t e u r d a n s tou te l 'acception a n mo l ; 
l iouben n'est j a u n i s h i t l u . car il lu t te j u s q u ' a u bout 
avec UIIIJ inc royable force de volouio el défend sa c h a n c e 
j u s q u ' à la d e r n i è r e e x t r é m i t é . Après une r n a i a r q u a b l e 
série de vicloires il y a 18 mo s d HIS sa ma tchs cou t r e 
Jacquel in , Barden, Fa r inan , e tc . , au Vélodrome d 'Hiver , 
il se senti t 1res fatigue et sa saison il 'e.é I8D6 fut t e r n e . 
Mais le voilà repar t i du h in pied et coup su r coup il e-l 
a r r ivé dans le l i r a n d - P m de Bruxel les tout prés de B J U -
rill .n, et au Vélodrome de la Cambre tout t r è s de Moriu 
et dead-bea t a v e c P .o l in , t o n seul rival belge sé r i eux . 
C'est donc à jus te l i t re que i louben vient d i m a n c h e dé­
fendre à ISoulinx le- cou leu r s belges e l , é t an t i louués 
ses progrès a l ' en i r a lnemec t , ' ' 'est encore à jus te t i t re 
qu'il convoi te la première place. 

PARLRY est le poin t uoir du m a t c h . Le cé lèbre c o u r e u r 
ang la i s , qui l ient s a n s a u c u n douto la tète de ses c o n c i ­
toyens p iofess ionue ls . est éga lemen t c o n u n des Itoubai-
s i ens . Ma lheureusemen i , quand il vint l ' année dern iè re , 
u n e ma lencon t r euse indispos i t ion l ' empêcha de se me t t r e 
en teste . Los uns le disent gagnan t su r , les a u t r e s lui 
préfèrent l 'un ou l ' au t re de ses adve r sa i r e s , mais ce qui 
est ce r ta in , c'est que sa [orm? ac tue l l e est merve i l l euse 
e t q u e , sans u n e op iu ' à l r e gu igne , il devai t l igurer à 
l 'arr ivée des g r a n d s pr ix de Bruxe l les et de Hanovre 
dont il a été é l imine par des accidents de pneumatique*. 
Sa s t ruc tu re est excess ivement puissante et sou démar ra ­
ge t re - rapide; de pins il est exce l l en t tac t ic ien . 

Voua les f o i s h o m m e s que n u i s v e n o n s d i m a n c h e 
procha in a u x pr ises e t s u r lesquels , vu la par fa i t e régu­
larité de la pisle rouha i s i enne , l ' épreuve si Impa t i em­
ment a t t endue p e r m e t t r a de t i rer une l igne de va leu r . 
Quant ,i donne r u:-. pronos t ic .uoUi y renom; n i s e t c royons 
impossible de désigner par avance le, t u i u q u e u r . 

Deux mots encore pour exp l ique r a nos f c l e u r s le 
fonc t ionnement de la course par po in t s , mé thode em­
ployée pour le u i a k l i à l r o i s . D i u s chacun . ! des t ro is épreu­
ves le premier a r r i v a n t compte uu point , le second deux 
points et le t ro is ième trois poiuts .Les r é su l t a t s des trois 
ép reuves sont add i t i onnés et la victoire res te au c o u r e u r 
qui réuni t le m o i n d r e t o t a l . 

i jua l re ép reuves i n t è r a r t a u t e a e n c a d r e n t ce grand 
even t spor t i f ; pa rmi el les s igna lons u n e h e u r e u s e inno­
vation ; la course lie pr imes qui m e t l r a s i i i iu lUuéi i ieul 
en piste 16 c o u r e u r s . Ce genre d'épi eu ves d o n n e un 
spectacle, t rès a n i m é et q u e le publ ic roubais ien ne peul 
m a n q u e r d 'apprécier à sa jus t e va leur . 

— L 'admii i i s l ra i iou du Vélodrome Bous prie de r appe ­
ler que , vu l ' impor tance de celle j o u r n é e de c o u r s e - , i i l e 
ne peut g a r a n t i r q u e les places n u m é r o t é e s louées d'a­
vance chez M. Jubé . 

Uu service e x t r a o r d i n a i r e d ' o m n i b u s et de t r a m w a y s 
desse rv i ra le Vélodrome depu i s d e u x h e u r e s à l 'a l ler et 
pendan t t ou t le r e t o u r . 
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bicyclet tes n e u v e s de luxe , cons t ruc t ion 
soignée et ga ran t i e . — l i o i - k s I I C U U I H . 

iiOtô 

l>a f o u r - c l i p lt A l l i Y peut ê t re adaptée i n s t a n t a n é m e n t 
sur loute bicyclet te . Pour rou te c o m m e pour piste , P I IP 
esl i nd i spensab le . ttOSS 

I f i n r p 1er pr ix espèces ol ler l par ( • u i d o u 
û e à ses l ec teurs et a b o n n é s . Lire d a n s 

su ie publ ica t ion les condi t ions du .uni-ours . 
mti'à 

JEU DE BOULE A LA PLATINE 

I cises. Tir très avantageux pour tons les tireurs, l u règlement 
seraafliclié au jeu. 

Cercle du Imnphin. — Le piésideut Informe les archers que 
pour le grand concours d'Hem qui a heu dimanche pr jrhain, 
il juin, ils sont priés d'élre présents au local i deux heures 
précises (heure du départ), pour arriver à Hem, vers trois 
heures. 

par le R. P. Delion. — Le Musée social . — J o u r n a a x : 
Quelques ar t ic les du Bien du Peuple de Liège. — Abon­
nemen t p o u r u n an : Franco, 6 fr. ; Ktraojter, 7 fr . — 
Lille. — A d m i n i s t r a t i o n : r ue Nicolas-Leblanc. 2o. 

lui. lie ti . jambon 
joues au jeu de boule à la platine chez M. (inslave Vaneeke.i 
hare.tier .< A l'Antiquité i, rue de Croix. La mi . c-; de K ce 
limes et donne droit • l ois ruupi de 1 le sans -c reiirer i 
jeu L'inscription commencera de neuf heures du matin ju 
qu à huit heures du soir. 

TIR L'ARC AU BUT 
inx jambons a la bajnse, 

11 discu ni du 

BOUCHEZ-WARTEL 
73, rue de l'Espérance, ROUBAIX 

VERITABLE EILLETTE SOPÈRIEnRE DE PAYS 
G a r a n t i e p n r e a t o u t e A N A L Y S E e t E X P E R T I S E 

L . A M E I L L E U R E , la P L U S D O U C E , la P L l ' S F I X E , d e t o u t e s les H u i l e s s a n s go<U 

Pp.votsk bouche. -- Lins pour peinture et savonnerie. — Colza épuré, ete 

- o e L l O u H A P H I E 
V i e n t « l e p a r a i t i - e . — Traité complet de 

Médecine pratique, à l ' u s a g e d e s g e n s d u m o n d e , 
p a r le d o e t e u r H . V I G O U R E U X , m é d e c i n - i n s p e c ­
t e u r d e s éco l e s d e la Ville d e l ' a r i s , m e m b r e d e la 
S o c i é t é f r a n ç a i s e d ' h y g i è n e , officier d ' A c a d é m i e , 
e t e . — 4 b e a u x v o l u m e s m 8 ' , o r n é s d e n o m b r e u ­
s e s g r a v u r e s , d o n t u n g r a n d n o m b r e en p l u s i e u r s 
c o u l e u r s . LETOL'ZEY e t A N ,, éditeurs, t7,rvt 
du Yieiu:-Colonil/ier, Paris. I 'r ix : 32 fr . f ranco 
ara. 
D e p u i s l o n g t e m p s o n r é c l a m a i t u n o u v r a g e p r a t i ­

q u e e t s é r i e u x , m i s à la p o r t é e d e s g e n s d u m o n d e , 
a u r o u l a n t d e s d e r n i è r e s d é c o u v e r t e s , o ù l e s p e r s o n ­
n e s n o n i n i t i é e s p u i s s e n t s ' i n s t r u i r e et a p p r e n d r e rr 
q u ' e l l e s d o i v e n t f a i r e | o u r c o n s e r v e r l e u r s a n t é . Le 
n o u v e a u Traité complet de Médecine pratiqua d u 
d o c t e u r V i g o u r o u x , d o n t l e p r e m i e r v o l u m e o r n é d e 
247 g r a v u r e s e n n o i r e t c o u l e u r v i e n t d e p a r a î t r e , 
r é p o n d t r è s b i e n à c e b u t . G r â c e à l u i , o n p e u t a c q u é ­
r i r l e s c o n n a i s s a n c e s su f f i s an t e s p o u r p o u v o i r a g i r 
d a n s les c a s p r e s s a n t s , p o u r s a u v e r m ê m e d e s m a l a ­
d e s q u i s u c c o m b e r a i e n t n é c e s s a i r e m e n t si l ' on n ' i n ­
t e r v e n a i t l ias s a n s r e t a r d , e n a t t e n d a n t l ' a r r i v é e d u 
m é d e c i n . 

O a ' i s l es c a s m o i n s u r g e n t s , il n e r e n d r a p a s 
m o i n s do s e r v i c e s , c a r u n e p e r s o n n e q u i a les p r e ­
m i è r e s n o t i o n s m é d i c a l e s e s t p l u s à m ê m e d e c o m ­
p r e n d r e r t j o m i n o d e l ' a r t e t , p a r c o n s é q u e n t , d e 
m i e u x e x é c u t e r s e s p r e s c r i p t i o n s . Il n e suftil p a s . 
p o u r o b t e n i r u n e g u é r i s o n , q u e le m é d e c i n o r d o n n e 
c e q u i e s t n é c e s s a i r e p o u r a t t e i n d r e c e b u t , il faut 
e n c o r e q u e c e u x q u i s o i g n e n t le m a l a d e f a s s e n t e x a c ­
t e m e n t c e q u ' i l a p r e s c r i t . I ls le f e r o n t a v e c d ' a u t a n t 
p l u s d ' i n t e l l i g e n c e q u ' i l s e n c o m p r e n d r o n t m i e u x 
l 'u l i l i l é el l es e f fe t s . O r , c ' e s t d a t i s le Traite com-
plete de Médecine pratique que les g e n s du inonde 
t r o u v e r o n t t o u t e s c e s n o t i o n s i n d i s p e n s a b l e s . 

Ma: i• >ur p o u v o i r d i s t i n g u e r les m a l a d i e s e t s a 
r • s o n t l e s p r e m i e r s M u n s à d o n n e r , il e s t 

ni s '1 . a . i I n é c e s s a i r e d e c o n n a î t r e le c o r p s h u m a i n 
e l t ic .-avil ir c o m m e n t les d i f f é r en t s o r g a n e s fonc-
lioi u t . O s t c e q u e l ' a u t e u r n o u e a p p r e n d d a n s le 
p r e m i e r v o l o m e . 

Ce v o l u m e s e d i v i s e en d e u x p a r t i e s b i e n d i s t i n c t e s : 
1" I ' A N A T O M I E , c u é l u d e d e s d i f f é ren t s o r g a n e s d u 
c o r p s ; o s , m u s c l e s , a r t i c u l a t i o n s , a p p a r e i l s d iges t i f , 
r e s p i r a t o i r e e t i i r i n a i r e , o r g a n e s d e s s e n s , coeur , 
a r t è r e s , v e i n e s , v a i s s e a u x l y m p h a t i q u e s , n e r f s ; 3 " la 
P H Y S I O L O B T I E , o u l ' é t u d e d e la m a n i è r e d o n t f o n c t i o n ­
n e n t l e s d i f f é r e n t s o r g a n e s q u i c o m p o s e n t l e c o r p s 
h u m a i n . 

C e i t e s , c e n ' é t a i t p a s t r è s faci le d e r e n d r e i n t é r e s ­
s a n t e la p a r t i e la p l u s a r i d e d e l ' o u v r a g e . C e p e n d a n t , 
n o u s p o u v o n s d i r e q u e l e d o c t e u r V i g o u r o u x y a 
p a r f a i t e m e n t r é u s s i e n j o i g n a n t a u t e x t e d e s g r a v u r e s 
e x p l i c a t i v e s n o m b r e u s e ? e t fo r t b i e n f a i t e s , ' q u i l u i 
d o n n e n t d e la v ie e t e n f a c i l i t e n t b e a u c o u p l ' in­
t e l l i g e n c e . 

D a n s l e v o l u m e s u i v a n t , l ' a u t e u r a b o r d e r a l ' é t u d e 
d e i 'HrGI&NB, q u i d o n n e les r è g l e s n é c e s s a i e e s p o u r 
se m a i n t e n i r e n n o n n e s a n t é , p u i s q u ' e l l e a p p r e n d ce 
q u ' i l f a u t f a i r e e t c e q u ' i l f a u t é v i t e r p o u r n e p a s 
t o m b e r m a l a d e . C e t t e p a r t i e e s t d e s p l u s i m p o r t a n t e s , 
c a r 1 e s t é v i d e n t q u ' i l v a u t m i e u x p r é v e n i r la 
m a l a d i e q u e d ' a v o i r à la g u é r i r q u a n d e l l e es t 
d é c l a r é e . 

D a n s le t r o i s i è m e v o l u m e , le d o c t e u r V i g o u r o u x 
é t u d i e r a l e s m a l a d i e s si n o m b r e u s e s q u i p e u v e n t 
s ' a b a t t r e s u r n o u s e t i n d i q u e r a les p r i n c i p a u x m é d i ­
c a m e n t s qu ' i l f a u t e m p l o y e r . 

Afin q u e l ' o u v r a g e p u i s s e ê t r e m i s e n t r e les m a i n s 
d e t o u t te m o n d e , n o n s e u l e m e n t d u p è r e e t d e la 
m è r e , m a i s e n c o r e d e la . j eune fille, d u j e u n e h o m m e , 
l ' a u t e u r a dit é l a g u e r , d a n s les p r e m i e r s t o m e s , t o u t 
c e q u i c o n c e r n e l e s o r g a n e s d e la r e p r o d u c t i o n , e t le 
r e p o r t e r d a n s u n q u a t r i è m e , q u i c o m p r e n d r a , p a r 
c o n s é q u e n t : l'Anatomie, la Physiologie, VBuçiéne, 
la Pathologie e t la Thérapeutique de c e s o r g a n e s . 
Ce v o l u m e f o r m e d o n c u n t o u t c o m p l e t q u ' o n p e u t 
m e t t r e à p a r t d a n s la b i b l i o t h è q u e , h o r s d e la 
p o r t é e d e s p e r s o n n e s q u i n e d o i v e n t p a s le c o n ­
s u l t e r . 

A u t a n t q u e n o u s p o u v o n s e n i u g e r p a r le p r e m i e r 
v e l u m e , l ' o u v r a g e r e n d r a u n r é e l s e r v i c e ; m a i s il 
s e r a s u r t o u t u t i l e à c e u x q u i , p o u r u n e c a u s e ou u n e 
a t t i r e , s e t r o u v a n t , p a r l e u r p r o f e s s i o n , e n c o n t a c t 
a v e c les e n f a n t s , l e s p a u v r e s e t l e s m a l a d e s : p r ê t r e s , 
s œ u r s , i n s t i t u t e u r s , i n f i r m i e r s , e t c . I ls t r o u v e r o n t 
d a n s c e t o u v r a g e d e s r e n s e i g n e m e n t s n o m b r e u x s i 
for t u t i l e s . 

U n m o t e n t e r m i n a n t s u r l ' e x é c u t i o n m a t é r i e l l e d e 
c e t o u v r a g e . C o n t r a i r e m e n t à ce q u e l 'on vo i t t r o p 
s o u v e n t p o u r les o u v r a g e s d e v u l g a r i s a t i o n , c e l u i - c i 
e s t t r è s b i e n i m p r i m é e t s u r d ' e x c e l l e n t p a p i e r . L e s 
g r a v u r e s , f o r t n o m b r e u s e s e t p o u r l a p l u p a r t e n p l u 
s i e u r s c o u l e u r s , u e l a i s s e n t a b s o l u m e n t r i e n à dés i ­
r e r . MréOd 

U s a g e s d u M o n d e . — R è g l e s d u S a v o i r V i v r e 
d a n s l a S o c i é t é M o d e r n e . — 120 e é d i t i o n . — 
R e v u e et A u g m e n t é e . — P a r i s , G . H a v a r d fils, 
é d i t e u r . 
L e s Usage* du Monde d e la B a r o n n e S ta l ï e s o n t 

a s s u r é m e n t u n d e s s u c c è s l e s p l u s c o n s i d é r a b l e s d e 
la L i b r a i r i e de c e s v i n g t d e r n i è r e s a n n é e s , l ' o u r la 
p r e m i è r e fo i s , g r â c e a u t a c t , à la s c i e n c e m o n d a i n e , 
à l ' é d u c a t i o n a r i s t o c r a t i q u e , à la m é t h o d e d e la 
B a r o n n e Staffe, le p u b l i c , t o u t le p u b l i c , g r a n d e e t 
p e t i t e b o u r g e o i s i e , a é t é r e n s e i g n é p a r u n g u i d e e x ­
p é r i m e n t é s u r t o u s l e s c a s , s i n o m b r e u x , q u ' o f f r e n t 
les r e l a t i o n s e t c o n v e n a n c e s d e la s o c i é t é c o n t e m ­
p o r a i n e : n a i s s a n c e , b a p t ê m e , p r e m i è r e c o m m u n i o n , 
m a r i a g e , fiançailles, d e v o i r s d e s d e m o i s e l l e s et g a r ­
ç o n s d ' h o n n e u r , v i s i t e s , s o i r é e s , b a l s , d e u i l , h o s p i ­
t a l i t é , e t c . , e t c . M a i s t ou t c h a n g e , c h a q u e j o u r a p ­
p o r t e u n e m o d i f i c a t i o n . L e s « Usages . ., s u b i s s e n t 
c e t t e lo i . A u s s i la B a r o n n e Staffe v o u l a n i f a i r e h o n ­
n e u r à s a r é p u t a t i o n u n i v e r s e l l e , v i e n t d e d o n n e r 
u n e n o u v e l l e é d i t i o n d e s e s Usages du Monde, r c 
f o n d u e , mi: :c à j o u r , mo' l i l i e l.-i où c e r t a i n s u s a g e s 
o n t d i s p a i ' u , a u g m e n t é e 11 o ù d e n o u v e a u x o n t p r i s 
p l a c e d a n s la b o n n e s o c i é t é . Cesd p l u s q u ' u n e é d i t i o n 
n o u v e l l e , c ' e s t u n l i v r e n o u v e a u , i n d i s p e n s a b l e à 
c e u x q u e l ' é l é g a n c e e t le b o n t o n soc ia l p r é o c c u p e n t 
e l q u i s a v e n t à q u e l l e s v a r i a t i o n s r a p i d e s s o n t e x ­
p o s é e s les f o r m e s e x t é r i e u r e s q u i c e r t i f i en t n o t r e 
l i o n n e é d u c a t i o n . 

L a B a r o n n e Staffe c o n t i n u e r a à t e n i r l e l e c t e u r 
a u c o u r a n t d e c e s v a r i a t i o n s p a r d e s s u p p l é m e n t s 
a n n u e l s , q u i s ' a j o u t e r o n t p o u r la p a r f a i r e , d ' a n n é e 

p a r a i t a u j o u r d ' h u i e a e z 0 . H a v a r d l i ls , é d i t e u r , et 
q u i , p a r m i t o u s les o u v r a g e s d e c e g e n r e , o c c u p e 
s a n s c o n t e s t e la p r e m i è r e p l a c e . 

L'n v o l u m e in -18 , r e l i é en to i l e a n g l a i s e . — L',t>-<ii 
franco contre 4 fr. en masulat ou timbres-poste, 
a d r e s s é s à l ' E d i t e u r G. H A V A R D fils , 2 7 , r u e R i c h e ­
l i eu , P a r t e . 2 u t t d 

A V I S A U X S O C I E T E S . — L e s s o c i é t é s q u i c o n ­
f i en t l ' i m p r e s s i o n d e l e u r s a f f i ches , c i r c u l a i r e s e t 
r è g l e m e n t s à l a m a i s o n A l f r e d R o b o u x , r u e N e u v e , 1 7 , 
o n t d r o i t à l ' i n s e r t i o n g r a t u i t e d a n s l e s d e u x é d i t i o n s 
d'i Journal rie kêubatx. 

RÉCIT M MAIRE DE S'-SOLPICE-LE-DUNOIS 
Nous l ' isons d a n s Le Soleil : 
Ce n ' e s t p a s c u s t y l e a d m i n i s t r a t i f n i d a n s u n g r i ­

m o i r e r o u t i n i e r q u e M. D u c h i e r , m a i r e d e Sai ; ; t -
S u l p i c e - l e D u n o i s , a r r o n d i s s e m e n t d e O u é r ^ t (C' /euse) 
a é c r i t la l e t t r e q u i fai t le s u j e t d e c e t a r t i c l e ; c ' e s t 
b i e n u n é l a n s p o n t a n é d e r e c o n n a i s s a n c e q u i lu i a 
d i c t é les t e r m e s d e s s e n t i m e n t s q u e j e t r o u v e e x ­
p r i m é s d a n s la m i s s i v e . J e r e g r e t t e d e n ' a v o i r p a s v u 
M, D u c h i e r ; j e n e s a i s s ' il e s t p è r e , m a i s c e d o n t j e 
s u i s s û r , c ' e s t q u ' i l po i t e u n e affect ion s i n c è r e à t o u s 
les s i e n s . 

P a r m i les m e m b r e s d e s a f a m i l l e , u n e d e s e s 
n i è c e s , â g é e d e ! 3 a n s , lui i n s p i r a i t d e s i n q u i é t u d e s 
b i e n j u s t i f i é e s p a r l ' é t a t d e s a s a n t é . Ce t é t a t d i t - i l , 
é t a i t d é s o l a n t . 

C e t l e p a u v r e e n f a n t é t a i t g r a n d e p o u r s o n â g e , 
m a i s b l a n c h e e t m a i g r e c o m m e la m o r t v e r s l a q u e l l e 
e l l e s a c h e m i n a i t l e n t e m e n t ; c e s o n t s e s p r o p r e s 
p a r o l e s . E l l e a v a i t d u c e s s e r d e s u i v r e l a c l a s s e , 
t o u t t r a v a i l lu i é t a n t d e v e n u i m p o s s i b l e . L l l c n e 
p o u v t . i t m ê m e p l u s s o r t i r d e la m a i s o n , c a r d e s 
s y m p t ô m e s d ' u n e m a l a d i e t e r r i b l e s ' é t a i e n t d é c l a r é s . 
L a d a n s e d e Bt t in t -Ouv s ' e m p a r a i t d ' e l l e e t finissait 
d e c o n s t e r n e r sa fami l l e déjà s i t o u r m e n t é e . 

ooii o n c l e , M. le M a i r e d e Sa in t -Su lp i ce - l e -Duuo i» , 
a v a i t a p l u -
s icurM é p r i s e 
l u u n e b r o ­
c h u r e q u i fai­
s a i t s e n s a t i o n 
d a n s la c o n ­
t r é e . D ' a p r è s 
ce qu ' i l y é t a i t 
d i t , u n r e m è d e 
s u i p r e u a n ' a " - Ç 
n o u c é s o u s le 
n o m du P i l u l e 

P m k p o u r p e r s o n n e s p a i e s d u D' W i l l i a m s f a i sa i t 
p a r t o u t m e r v e i l l e . 

U en lit v e n i r p o u r s a n i è c e q u i s e s o u m i t a u t r a i t e ­
m e n t i n d i q u é . L e r é s u l t a t , m a l g r é l ' i r r é g u l a r i t é a p ­
p o r t é e à le s u i v r e , n o u s dit M. D u c h i e r , n e s e lit p a s 
l o n g t e m p s a t t e n d r e . S i x b o i t e s d e p i l u l e s f u r e n t e m ­
p l o y é e s e t la s a n t é é t a i t r é t a b l i e , s e s o s s e s o n t d é ­
v e l o p p é s , e l l e a p r i s d e l ' e m b o n p o i n t , s o n v i s a g e e s t 
d e v e n u . e r t n c i l e t e l le t r a v a i l l e m a i n t e n a n t , n o n 
c o m m e u n e fille d e s o n â g e , m a i s c o n n u s u n e p e r ­
s o n n e d e 18 à 1 ) a n s . 

E t M. le M a i r e t e r m i n e a i n s i : - J e v o u s a u t o r i s e 
a d o n n e r à m a l e t t r e t o u t e la p u b l i c i t é qu ' i l vo'i.-: 
p l a i r a et j e v o u s p r i e d ' a g r é e r t o u s m e s r e m e r c i e 
m e n t s >•. Signé : D r c u i E H , m a i r e . 

C o m m e le p r i n c i p e d e c e t t e m é d i c a t i o n e s t la r é ­
g é n é r a t i o n d u s a n g e t u n t o n i q u e d e s n e r l s . s o n 
a c t i o n s ' é t e n d s u r b i e n d e s m a l a d i e s : a n é m i e , r h u m a 
t i s m e , s c i a t i q u e , n é v r a l g i e , p a r a l y s i e , a t a x i e l o c o ­
m o t r i c e , d a n s e d e S a i n t - G u y , m a u x d e t ê t e , n é v r o s e , 
s c r o f u l e s , e t c . 
* L e s P i l u l e s P i n k r e d o n n e n t de b e l l e s c o u l e u r s a u x 
t e i n t s p â l e s , a g i s s e n t d a n s t o u t e s l e s p h a s e s d 'af fa i ­
b l i s s e m e n t e t o n t u n e a c t i o n eff icace c o n t r e t o u t e s 
l e s m a l a d i e s c a u s é e s p a r le s u r m e n a g e p h y s i q u e e t 
m e n t a l et p a r les e x c è s . 

E n v e n t e c h e z t o u s l e s p h a r m a c i e n s , m a i s on c a s 
d e d i f f icu l tés q u e l c o n q u e s o n p e u t se l e s p r o c u r e r 
a u d é p ô t p r i n c i p a l , M M . G a b i o n e t Cie ( p h a r m a c i e n 
d e I r e c l a s s e , 3 , c i t é T r é v i s e , P a r i s , à :i f r . r,0, l a 
b o i t e o u 17 f r . OU p a r 6 b o i t e s f r a n c o , c o n t r e m a n la t -
p o s t e . 4:i l 5 î 

L e s m é d e c i n s p r é f è r e n t a u S i r o p a n t i a e o r b u t i q u e , 
le Sirop de Raifort iodé de tlrimanlt et C", qu i 
l e u r offre l ' a v a n t a g e d e c o n t e n i r l ' i ode c o m b i n é à 
f roid a v e c le suc. d e s p l a n t e s a n t i s c o r b u t i q u e s s a n s 
a v o i r é t é a l t é r é p a r la c u i s s o n . C 'es t le m é d i c a m e n t 
p a r e x c e l l e n c e d e s e n f a n t s p a l e s , l y m p h a t i q u e s , 
m o u s , p r i v é s d ' a p p é t i t e t a y a n t l es g l a n d e s d u c o u 
e n g o r g é e s . 4U137d 

L E »*EL 1 I C H Ï . É T A T 
B i e n d e s p e r s o n n e s n e p o u v a n t b o i r e d e l ' e a u d e 

V i c h y e l l e - m ê m e , c ' e s t à - d i r c d e l ' e a u d e l ' u n e d e s 
s o u r c e s d e s C é l e s t i n s , d e l ' H ô p i t a l o u d e la G r a n d e -
d r i l l e , o n t p r i s l ' h a b i t u d e d e f a i r e e l l e s - m ê m e s l e u r 
e a u d e V i c h y a r t i f i c ie l l e a v e c d u se l d e V i c h y . N u i s 
l e u r r a p p e l o n s q u ' i l f a u t t o u j o u r s p r é f é r e r a u se l de 
V i c h y d u C o m m e r c e ( q u i n ' e s t q u e d u v u l g a i r e s e : d e 
s o u d e ) le se l n a t u r e l e x t r a i t â V i c h y d e s c é l è b r e s 
s o u r c e s d e l ' E t a t , e t v e n d u p a r t o u t s o u s le n o m d e 
Sel Vichy-Etat par p a q u e t s d e 10 c e n t i m e s p o u r u n 
l i t r e d ' e a u O n n e s a u r a i t p o u r u n p r i x p l u s m o d i q u e 
p r é p a r e r u n e e x c e l l e n t e e a u d i g e s t i v e c o n t e n a n t t o u s 
les s e l s m i n é r a u x d e s C é l e s t i n s . d e la G r a n d e - G r i l l e 
e t d e l ' H ô p i t a l . Un p e u t r e c e v o i r gratis et franc y 
d e u x p a q u e t s é c h a n t i l l o n s u r d e m a n d e a d r e s s é e à la 
s u c c u r s a l e d e la C : a d e V i c h y , 5 1 , Q u a i V a u b a n . ;i 
L i l l e . 4 3 i 3 S d 

fi - g _ - s d e l a P r e s s e ( fondé e n 1 8 7 9 ) . — P o u r ê t r e 
s u r i ! . - n e (.us luis mi- é c h a p p e r u n j o u r n a l q u i l ' a u r a i t 
i i o n v n é , il é t a i t a b o u t i e u l'Argus de la Presse, 
•' q u i ! : , ,d : . ' . iU]ic c l I a d u i l Ions les j o u r n a u x d û 
m n . i d e , l e u r f o u r n i t l e s e x t r a i t s s u r n ' i m p o r t e q u e l 
s n j e t . » 

i . I i C T O K M A L O T ZlTE, p . Tu e t 323 . 
VArgus delà Presse f o u r n i l a u x a r t i s t e s , l i t t e r a 

l e u r s , s a v r n t s , h o m m e s p o l i t i q u e s , t o u t ce q u i p a r a i t 
s u r l e u r c o m p t e d a n s l e s j o u r n a u x et r e v u e s d u 
m o n d e e n t i e r . 

L ' A r f K l * » la Presse e s t l e c o l l a b o r a t e u r i n d i q u é 
d e t o u s c e u x q u i p r é p a r e n t u n o u v r a g e , é t u d i e n t 
u n e q u e s t i o n , s o c c u p e n t d e s t a t i s t i q u e , e t c . , e t c . 

S ' a d r e s s e r a u x b u r e a u x d e l ' A r g u s , 155 , r u e M o n t -
m a i : r e , P a r i s . — T é l é p h o n e . — L'Argus l i t 5,0tXl 
j o u r n a u x p a r j o u r . 3 s s 

L e >!essa$r<. • d u D i m a n r n e » est le j - iu r iu l heh t i 
iiiafluire belge le p lus r é p a n d a . Sa publ ic i té est de t o u t 
1er o rd re . Pr ix d ' annonces 0.40 e. la petile l igne. Envoi 
g ra t a i t d 'un n° spéc imen . Abonnemen t S fr. tii) l 'an. Le 
Messager «ta Dimanche iMiilieut8 pa i e s rie textes ; il d o u c e 
un r é s a m é d e t o u s l e - f a i t s pol i t iques d e la seuiai i i r .d»s 
c h r o n i q u e s a r t i s t i ques el agr icoles . C e s ! le journa l heb­
domada i r e le p ins comple t l ' .mr tout ce qui eottcertte I » 
pt i l i l iolé du Messager du DtaMaeai ' .s 'adressec au hure .m 
du j o u r n a l à M. U Niset, fermier des a n n o n c e s , i, Im­
passe de la Violet te , î t ruxe î les . i.">l,'- 4169a 

INSTITUT HYDROTHERAPIQUE KNEIFP 
à Kain-Tournai 

"ï f r t a a i e i p a r j o u r , t r u i t r n i r n l l ' i i n i p r K . 
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S o m m a i r e d e l a D é m o c r a t i e c h r é t i e n n e . — 
Revue sociale para i ssan t le S de c h a q u e mois , l e a u u é ? . 
— J u m 18D7. a- 2. — P r o g r a m m e . — Catéchisme social 
de l 'Oovrier Démocrate Chré t ien . Prenne.-e par t ie , l ' i iu-
c i p e s e t So lu t ions , e b a p . 1. Il et III. — l 'n fia, — Les 
J a rd in s o u v r i e r s des UH. P P . Jésui tes de Saiut -Kt ienne, 
avec préface, par le Ur L snc ry . - - L . R o u t e . — La Fédc-
r i t i o n des O u v r i e r s des Chemins de fer b a v a r o i s . -
E. Lamine . — Lettre à M. le Directeur de la Revue la 
Démocratie Chrétienne. — G. Ardant . — Documents so­
c i a u x . — Lettre de M. de Mnn à un Rronpe de Démocrates 
ch ré t i ens . — Article de l 'Univers in t i tu lé « M. ( | e Mnn Pt 
les Démoerate t Chré t iens » et s igné ,. Un Ile ni oc ra te 
Chré t i en ». — M. Lemire a la C h a m b r e i propos de l'a­
m e n d e m e n t do M. l o u r d e su r les Société* de secours 
m u t u e l s . — Congrès d u Tiers Ordre Franc isca in a Mines 
P r o g r a m m a . — Hibl iographie . — R e v n e s : Le Clergé 
França is , l.'i mai IHt»".— LaOues l i on sociale e t le n o m b r e 
des é lus , par M. P. J ni 1 u n . — l.o XX* Siècle, s o m m a i r e 
de Mai. — Le Sil lon. — Klude su r « A recu lons », par 
Juan Hontalou'ét . — Revue de. la Législat ion ouv r i è r e et 
sociale. - Livres : Le Secré tar ia t d u Peuple de i te imre-
moii t . — Sain t -Thomas et la Ques t ion Ju ive , par S imon 
Deploigc. — Le Rœrenbond , par le m ê m e . — Nos Congrès , 

TELEPHONES 
POUR RÉSEAUX 

Installation de réseaux particuliers. — 
Sonneries et Appareils électriques. 
C o n l r ô l e u r s Ho r - o n d e s . P o r - t o - V o i x 

Paratonnerres. — Piles. — Fils, etc. 

EXPERT lit' r.Ol'VERMMEM' 
f o u r n i s s e u r « l e s « r c i m l e w a i t m i n i - . I r a ( i o n - , 

13, contour Saini-Marlin 151. boulevard de la Libartê 
R O U B A I X L I L L E 

1.!'-:>[ VISONS S O N T HEI .n . t : s . \ r Ri :s i ;At"n: i .Kri loM' . . [ ' i ; 
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lljVJjl Mal/iUu-s de lltiorye de lu Yn,.r ol de | , ( 

.IlEl Bouche, eateta p e n t e s * * » c a u s é s p a r 
m e n t msixuritlet l ' a b u s d u tahac. Fai te- , uaasta 

d e P a s t i l l e s d e D e t h a n , a u se l de B e r t h o l l c t . La 
b o i t e , 2 f r . 5 0 . 

Maladies l a Vestnmac et d.>s intestins, digestiant 
pénibles, manque d'appétit, aigreurs, renvois, m-
s t û a j M M d , diarrhée, coliques, e t c . — l ' a i r e u s a g e 
l e s P a s t i l l e s e t d e s P o u d r e s d e P a t e r s o n , a u b i s ­

m u t h e t m a g n é s i e . P a s t i l l e s : 2 f r . 5 0 ; P o u d r e : 5 fr. 
Appauvrissaient du sang, faiblesse de tempéra­

ment, manque d'appétit, fièvres, maladies nerveuses 
— F a i t e s u s a g e d u V i n d e B e l l i n i a u q u i n q u i n a e 

Colombo, 'ortitiaiit, digestif, fébrifuge e t anti-n^r 
ven-x,i\ c s l r c c o m m a n d é a u x e « / " n n ( s , a u x / e m > n e î drl,. 
cates et nu^perso/ines affaiblies par l'd,ie,ln. wsmlactig 
o u ï e s fatigues de toute » n t ( o r . L a b " e 4 f . i , |, | 

D E T H A N , p h a r m . , 2 3 , r u e b a u d i n , à P a r i s , e t d a n s 
e-< p r i n c i p a l e s p h a r m . d e F r a n c e . 1S8 i 

GOFFIN & GABEREL 
48, rue de l'Epeule, Roubaix 

EïïREI'RÎSfGElRALE 
d e B â t i m e n t s 

MâÇONNEftlE, l&lUQCi, C i m . W l J 
Pierres, Marbres, Plafonnage 
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